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Du 15 au 16 avril 2008, s’est tenu à Braz-
zaville, un atelier d’échange sur les proto-
types des ouvrages d’eau en milieu sco-
laire et dans les centres de santé en Répu-
blique du Congo. 

Organisé par la Direction Générale de l’Hy-
draulique en partenariat avec l’UNICEF, 
cet atelier qui a regroupé une quarantaine 
des participants  représentant les différen-
tes structures oeuvrant dans le domaine 
de l’eau a eu pour objectifs de :  

• Faire le point sur le modèle des ouvrages 
d’eau équipant les écoles et les centres de 
santé de la République du Congo ;  

• Identifier les contraintes et les difficultés 
inhérentes à la gestion des infrastructures 
dans le contexte actuel ; 

• Identifier les critères spécifiques aux-
quels doivent répondre les ouvrages d’eau 
en milieu scolaire et en centre de santé ; 

• Proposer des solutions de gestion des 
ouvrages d’eau adaptés au contexte 
congolais et assurer leur pérennité.   

Plusieurs communications ont été faites au 
cours de cet atelier, parmi lesquelles, celle 
de Médecins d’Afrique. Sous le thème 
«sensibilisation et organisation com-
munautaire autour des points d’eau», 
Jean Florent MBANZA, 
Administrateur du Centre 
d’Etudes et de Recherche 
de Médecins   d’Afrique, 
a partagé l’expérience de 
Médecins d’Afrique sur la 
gestion des points d’ap-
provisionnement en eau 
potable. 

Tout en s’appesantissant 
sur l’approche d’ingénie-
rie sociale, l’orateur a 
évoqué l’action de Méde-
cins d’Afrique dans le 
projet d’Approvisionne-

ment en Eau Potable – Hygiène et 
Assainissement (AEPHA) mis en 
œuvre dans le Département du 
Pool en 2004 avec l’appui  finan-
cier de l’UNICEF.  Cette action 
s’est caractérisée par  la  sensibili-
sation et l’organisation de la com-
munauté autour des points d’eau, 
la promotion de la pleine partici-
pation de la communauté à la ges-
tion des infrastructures construites 
et/ou réhabilitées, le renforcement 
des capacités des pairs éducateurs 
à la pérennisation des projets 
d’AEPHA, la promotion des pairs 
éducateurs qualifiés en matière 
d’assainissement à travers la mé-
thode SARAR/PHAST, une mé-
thode qui vise à encourager la 
participation des communautés 
dans l’amélioration de leurs com-
portements en matière d’hygiène, 
de gestion d’ouvrages d’eau et 
d’assainissement.  

Cet atelier a abouti à l’élaboration 
des approches de solutions sus-
ceptibles d’améliorer la gestion et 
l’accès de la communauté à l’eau 
potable.     
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Médecins d’Afrique a également rencontré un cer-
tain nombre de partenaires présents à Pointe-
Noire. Il s’est agi  du Directeur des Affaires médico 
sociales du CFCO avec qui ils ont évoqué les ques-
tions relatives à la fin du projet wagons dispensai-
res exécuté par Médecins d’Afrique, du Président 
du comité intersectoriel du programme ville santé 
de Pointe-Noire sur l’état d’avancement dudit comi-
té, du Responsable du bureau  du Fonds des Na-
tions Unies pour la Population (à Pointe-Noire) sur 
les opportunités de partenariat entre les deux insti-
tutions à Pointe-Noire. 

Le Représentant s’est également rendu aux sièges 
des différentes AESO (Agences d’Exécution des 
Sous Projets OEV) où il a encouragé les prestatai-
res dans leur travail.  

Du 11 au 16 avril 2008, le Représentant de Médecins 
d’Afrique au Congo,  Docteur Davy I. LOUVOUEZO, 
s’est rendu à Pointe-Noire, capitale économique de la 
République, pour un séjour de travail.  

Parmi les activités inscrites dans son agenda, ont figu-
ré la participation à l’atelier de validation des résultats 
de l’enquête sur l’évaluation de la teneur en iode du 
sel et le mode de conservation dans les ménages à 
Pointe-Noire, la visite du centre de santé de Ndjéno où 
Médecins d’Afrique développe des activités de redyna-
misation du Comité de Santé  en partenariat avec la 
société Total E&P Congo et la visite du centre de Santé 
communautaire de Médecins d’Afrique en chantier dans 
le 1er arrondissement de Pointe-Noire (précisément 
dans le quartier  KM 4). 

Au cours de son séjour de travail, le Représentant de 
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évaluation de l’état psy-
chologique de ces enfants 
a été initiée. L’analyse des 
résultats obtenus montre 
que sur les 102 OEV en 
détresse, 07 ont été réha-
bilités (ne présentent plus 
de troubles psychologi-
ques), 36 sont en état d’a-
mélioration et 21 en état 
stationnaire. Un cas en 
détérioration a été identifié 
compte tenu du milieu de 
vie peu favorable, a été 
identifié. En revanche, 37 
cas n’ont pu être suivis en 
raison des impondérables 
qui ont échappé aux ani-
mateurs du volet. 

 

En République du Congo, comme 
dans tous les pays en voie de déve-
loppement, la question de l’enfance 
vulnérable requiert de plus en plus 
une attention particulière au regard 
de la précarité dans laquelle vivent 
les familles. De nombreux enfants, 
rendus orphelins par les guerres 
répétitives et la pandémie du SIDA 
pour les uns, abandonnés et vivant 
avec un handicap ou avec des pa-
rents extrêmement pauvres pour les 
autres, ont besoin d’un soutien de 
plus en plus important . Le projet de 
prise en charge des Orphelins et 
autres Enfants Vulnérables (OEV), 
initié par le Gouvernement avec 
l’appui financier de la Banque Mon-
diale (2003) et du Fonds Mondial 
(2006), constitue une riposte face à 
ce phénomène social (enfance vul-
nérable) susceptible d’engendrer 
d’autres épiphénomènes. Ce projet 
qui s’exécute dans les arrondisse-
ments des grands centres urbains et 
les chefs lieux des Départements du 
pays permet de prendre en charge à 
Moungali (4ème arrondissement de 
Brazzaville), sous la houlette de  
Médecins d’Afrique, 938 enfants 
vulnérables répartis comme suit : 
557 orphelins, 05 enfants handica-
pés physiques et 381 autres enfants 
vulnérables dont les enfants aban-
donnés, les enfants aux parents ex-
trêmement pauvres, les enfants al-
binos. Parmi les services offerts à 
ces OEV, il y a l’appui psychologi-
que.  

Au premier trimestre de l’exécution de 
ce projet à Moungali, 656 enfants ont 
été soumis à un examen psychologique 
systématique à l’issue duquel 102 (soit 
15,5%) ont été diagnostiqués comme 
étant en détresse psychologique 
(existence de troubles psychologiques) 
avec comme symptômes récurrents : la 
réviviscence des scènes traumatiques 
liées au décès des parents, les fugues 
scolaires et familiales, les difficultés 
d’adaptation à l’actuel milieu de vie… 

Ces enfants ont bénéficié d’un soutien 
psychologique caractérisé essentielle-
ment par l’organisation des groupes de 
parole à visée thérapeutique, des séan-
ces de soutien et de suivi individuels 
des cas (stress counseling individuel). 

Afin d’apprécier les changements inter-
venus le long de la prise en charge, une 

  Réhabilités Amélioration Stationnaires Détérioration Non  suivis 

  F G F G F G F G F G 

0-4                     

5-9   2 3 5 3       3 8 

10-14 1 1 11 10 4 4     8 8 

15-18 3   4 3 5 5   1 7 3 
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36 
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21 

20, 6% 

01 
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37 

 

36,2 % 

Tableau récapitulatif des résultats 
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A l’occasion de la Journée Mondiale de la Santé, célé-
brée le 7 avril de chaque année, Médecins d’Afrique 
et le Programme Régional d’Afrique Centrale pour 
l’Environnement (CARPE en sigle) ont organisé, le 7 
avril 2008 au Centre d’Informations des Nations 
Unies,  une conférence débat sous le thème « Santé 
et changement climatique ».  

Cette conférence qui a regroupé des  participants 
représentant les institutions publiques et privées, les 
ONGs et bien d’autres institutions avait pour objectif 
de sensibiliser l’auditoire sur les effets néfastes du 
changement climatique sur la santé humaine et de 
susciter leur adhésion à la protection de la santé vis-
à-vis de ces effets.    

Deux allocutions ont été prononcées au cours de la 
cérémonie d’ouverture : celle du Coordonnateur des 
Programmes de Médecins d’Afrique, le Dr. J. Mermoz 
YOUNDOUKA, et celle de M. Marcellin AGNAGNA, 
Point Focal Manager / CARPE Congo, exhortant les 
participants à prendre conscience de la réalité du 
changement climatique et de ses effets sur la santé. 

Au cours de cette conférence, les participants ont 
suivi deux communications, l’une portant sur les cau-
ses et les manifestations du changement climatique, 
l’autre sur les effets du changement climatique sur la 
Santé. Ces communications ont été respectivement 
présentées par M. Albert YOKA, Coordonnateur du 
réseau des ONGs partenaires de CARPE et le Dr. Gil-
das GANGOUE, Administrateur du Programme Santé 
de Médecins d’Afrique.  

De ces deux présentations, d’importantes informa-
tions ont été données et la relation entre le change-
ment climatique et la santé établie sans ambages. 
On a pu noter  que le dioxyde de carbone, le mé-
thane, le dioxyde d'azote, les gaz artificiels fluorés 
(utilisés dans les systèmes de réfrigérateur, de cli-
matisation, dans les aérosols et dans les applications 
électriques) sont des gaz à effet de serre produits du 
fait des activités de l'homme. Ces gaz entraînent une 
dégradation de la couche d'ozone dans les parties 
supérieures de l'atmosphère affaiblissant sa princi-
pale fonction qui est celle de filtrer les rayonnements 
solaires. Tout ceci a pour conséquences: les catastro-
phes naturelles, l’augmentation du niveau des mers 
et océans, les inondations, les vagues de chaleurs, la 
disparition de certaines espèces…    

La République du Congo n’est pas cependant en 

marge de ces bouleversements. Les érosions, l’en-
sablement des cours d’eau, la perte de certaines 
espèces animales et végétales, le bouleversement 
du calendrier agricole, les inondations, le recul du 
trait de côte à Pointe-Noire… seraient les manifes-
tations éminentes constatées, a indiqué M. Albert 
YOKA, coordonnateur du réseau des ONGs parte-
naires de CARPE. 

Tous ces bouleversements sont accompagnés d’une 
recrudescence des maladies cardiovasculaires, des 
maladies respiratoires (Rhinites, crises d’asthme), 
des maladies infectieuses à transmission vectorielle 
(paludisme, Dengue,…) et celles à transmission non 
vectorielle dépendant des conditions climatiques 
(maladies diarrhéiques).  

par ailleurs  le rayonnement solaire ultraviolet au-
rait des effets sur la peau (allergies solaires, cancer 
de la peau…) et sur les yeux (photo kératite aiguë, 
cataracte…), a précisé le Docteur Gildas GANGOUE, 
Administrateur du Programme Santé de Médecins 
d’Afrique. 

Face à cette situation de dégradation atmosphéri-
que, qui vraisemblablement constitue un danger 
pour la santé, des approches de solution ont été 
envisagées :  

- l’arrêt de la destruction des forêts pour accroître 
le phénomène de photosynthèse; 

- la réduction des émissions des gaz à effet de 
serre ; 

-l’augmentation des capacités de stockage des 
océans en stimulant le rôle des algues, en fertili-
sant les océans ou en développant des algues gé-
nétiquement modifiées ; 

- l’absorption du gaz carbonique produit par 
l’homme par le phénomène de liquéfaction (enfouir 
le gaz carbonique produit des usines par exemple 
sous terre). 

Pour clôturer la journée un film sur les effets du 
changement climatique a été visualisé par les parti-
cipants. Ce film de l’américain AL GORE illustre le 
devenir de l’humanité d’ici 50 ans si aucun progrès 
n’est réalisé. 
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Une vue des participants 

Protéger la santé face au changement climatique 

De gauche à droite: Messieurs Albert YOKA; Marcellin AGNAGNA; 

Docteurs J. Mermoz YOUNDOUKA; Gildas GANGOUE: respective-

ment, Coordonnateur des ONGs partenaires de CARPE, point  

Focal/ Manager CARPE/ Congo, Coordonnateur des programmes 

MDA, Administrateur du Programme Santé MDA 



En vue de marquer leur engagement dans le pro-
cessus d’intégration de la femme au développe-
ment, les femmes de Médecins d’Afrique ont célé-
bré avec faste la journée internationale de la 
femme avec les personnes du troisième âge habi-
tant la maison de retraite « les petites sœurs des 
pauvres ». Le choix porté sur ces personnes s’est 
inscrit sur la perspective d’appui aux personnes 
vulnérables que prône Médecins d’Afrique dans ses 
interventions multiples.  

Cette célébration a été marquée par une assistance 
médicale, psychosociale et nutritionnelle caractéri-
sée par une prise de la tension artérielle, un sou-
tien psychologique de ces personnes souvent sans 
famille et en proie à d’innombrables maladies, une 
dotation du centre en aliments essentiels et une 
opération de salubrité. Ce geste a été salué aussi 
bien par la sœur Maria An Seon Sook, Responsable 
du centre d’accueil, que par  les bénéficiaires qui se 
sont exprimés respectivement en ce sens: 

« Je vous remercie profondément de tout mon 
cœur pour ce geste caritatif à l’endroit des person-
nes du troisième âge. Nous faisons tout pour les 
rendre heureuses, nous les prenons comme nos 
propres parents. Nous invitons également toutes 

POUR AIDER LES ACTIONS DE MEDECINS D’AFRIQUE 

Vous souhaitez faire un don dans le cadre de: 

� Création des centres de santé   
communautaire 

� Lutte contre le VIH SIDA 

�Santé Scolaire 

� Lutte contre la malnutrition 

� Recherche opérationnelle en santé                  
publique 

� Urgence humanitaire 

� Autres projets de Médecins d’Afrique 

Votre soutien financier, matériel ou en médi-
caments est plus que nécessaire pour nous 
permettre de mener à bien les nombreux 

projets. 

 Talon à renvoyer avec votre don à Médecins d’Afrique 

Siège social: case n° 86, quartier Milice, Section B,  Bacongo. B.P: 45;  

E-mail: amabrazza@yahoo.fr Brazzaville, République du Congo;    

France:  7, rue Henri Dunant-91 600 SAVIGNY—SUR-ORGE-FRANCE.     Tél.: (00 33) 06 16 51 13 04.  

                               E-mail: medecins_afrique@yahoo.fr 

  Banque LCB: N° de compte 108957—1001 

Je verse la somme de 

M./Mme/Mlle:…………………………………………………………………………………………………………….. 

Code postal…………………………………………………………………………………………………………………...  

Tél.: ………………………………………………………………………………………………... ……………………….. 

Ville…………………………………………………………………………………………………………………………. 

 Pays………………………………………………………………………………………………………………………... 
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les personnes de bonne volonté à suivre votre exemple ».  

« A notre époque, une femme n’avait pour mari que celui 
qui s’est présenté à ses parents. Nous étions très fidèles 
à nos maris et ne courions pas après l’argent et les biens 
matériels. Ce qui n’est pas le cas pour vous aujourd’hui. 
Il faut savoir où mettre les pieds car il y a beaucoup des 
maladies telle que le SIDA. N’allez pas ici et là. Soyez 
prudents dans votre vie ; si nous avons atteint ces âges, 
c’est par ce que nous étions prudents, réservés et sages 
dans ce que nous faisions», ont renchéri M. Lucien N. et 
Mme Pauline M., tous les deux pensionnaires du centre.  

Faisant d’une pierre deux coups, les femmes de médecins 
d’Afrique ont aussi participé à la marche de mobilisation 
des femmes qui les a conduites jusqu’au palais du parle-
ment où les œuvres artisanales féminines ont été expo-
sées sous le patronage de madame la Ministre de la Pro-
motion et de l’Intégration de la Femme au Développe-
ment.  

Cette journée s’est poursuivie au siège de Médecins d’A-
frique par une séance de sensibilisation sur l’importance 
du préservatif suivi d’une démonstration sur le port du 
préservatif féminin. Une collation a été offerte aux partici-
pants.  

La célébration de 
cette journée s’est 
terminée le lende-
main par un 
match amical de 
football (masculin) 
qui a opposé l’é-
quipe de Médecins 
d’Afrique à celle 
de Peuschot 
Congo. 

Ainsi célébrée, la journée internationale de la femme a 
été pour les femmes de Médecins   d’Afrique une occasion 
d’affirmer que la promotion des droits des femmes passe 
aussi par la réalisation des actes concrets, gage de leur 
implication au développement. 

Prise de tension artérielle 


